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Résumé exécutif
Au cours des dernières années, le paysage des bureaux partagés et du coworking à Montréal a connu une croissance spectaculaire, reflétant les

tendances mondiales vers le travail flexible. D'ici 2026, Montréal comptera plus de 100 espaces de coworking et de travail flexible (totalisant

environ 2 millions de pieds carrés et plus) répartis dans le centre-ville, Griffintown, le Plateau et les districts de banlieue (Source:

2727coworking.com). Cela représente environ le double de l'inventaire de bureaux flexibles d'il y a cinq ans (Source: 2727coworking.com). Les

espaces de travail flexibles – allant des cafés avec « hot-desking » aux suites privées multi-bureaux – servent désormais tout le monde, des

travailleurs indépendants aux équipes multinationales. La tarification est très variée : à Montréal, les abonnements « hot-desk » coûtent

généralement entre 200 et 300 $ CA par mois, les bureaux dédiés environ 320 $ CA/mois, et les bureaux privés (pour une personne) à partir

d'environ 654 $ CA/mois (les prix à Toronto et Vancouver étant souvent 2 à 3 fois plus élevés) (Source: 2727coworking.com) (Source:

www.commercialcafe.com). Les laissez-passer à la journée coûtent généralement entre 20 et 40 $ CA (Source: 2727coworking.com).

Choisir le bon espace de travail en 2026 nécessite de trouver un équilibre entre coût, emplacement, commodités et flexibilité. Les facteurs clés

incluent la proximité des transports en commun ou des clients, le besoin d'espaces privés par rapport aux espaces communs, la flexibilité de la durée

du bail et « l'ambiance » ou la culture communautaire. Par exemple, les espaces du centre-ville offrent un accès et des commodités haut de gamme,

mais à des tarifs plus élevés, tandis que les pôles émergents comme Griffintown ou les espaces de coworking en banlieue offrent des options plus

abordables. Des données de marché approfondies et des études de cas montrent que de nombreuses entreprises utilisent désormais le coworking

comme stratégie de croissance agile ou comme solution hybride. Une analyse de CBRE Canada note que des entreprises technologiques (par

exemple, Plusgrade) utilisent le coworking temporairement en attendant un espace de siège social permanent (Source: www.cbre.ca), et que de

grandes entreprises comme Cossette et Novartis adoptent des modules de coworking pour des bureaux satellites (Source: www.cbre.ca). Les

sondages indiquent une forte préférence des travailleurs pour les arrangements hybrides (par exemple, 59 % des Canadiens préfèrent le travail

entièrement ou majoritairement à distance (Source: www.bnnbloomberg.ca), ce qui renforce la demande pour les espaces de travail « tiers-lieux ».
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Nos recherches compilent des données exhaustives et des avis d'experts, notamment des études universitaires, des rapports sectoriels et des

analyses du marché local. Nous examinons les tendances historiques (boom pré-2020, ralentissement pandémique et rebond post-pandémique), la

situation actuelle (répartition des prix, comparaisons des commodités, aperçus des quartiers, pénétration du marché) et les perspectives d'avenir
(impacts du travail hybride, stratégies d'entreprise, facteurs économiques). Nous intégrons de multiples perspectives et exemples de cas – des

pionniers du coworking comme WeWork et IWG/Spaces aux opérateurs locaux tels que iQ Offices, Hedhofis et Metspace. Nous utilisons des tableaux

pour comparer les types d'adhésion et les coûts, et nous analysons comment la location de bureaux traditionnels se compare financièrement au

coworking (Source: www.zemlar.ca) (Source: www.collierscanada.com).

Principales conclusions : Le coworking est devenu un élément permanent du marché des bureaux montréalais. Même après des bouleversements

majeurs dans le secteur (par exemple, la faillite de WeWork en 2023, le secteur continue de s'adapter. Selon CBRE, le coworking est « loin d'être

mort » – il a simplement besoin de nouveaux modèles, tels que des partenariats entre les opérateurs et les propriétaires (Source: www.cbre.ca)

(Source: 2727coworking.com). Les entreprises considèrent désormais les espaces de travail flexibles comme des actifs stratégiques : un rapport de

Colliers souligne que l'activité de coworking s'est accélérée pendant la pandémie et implique désormais des entreprises de toutes tailles – même

celles de plus de 50 employés l'adoptent (Source: www.collierscanada.com). Les analyses de coûts montrent systématiquement que les espaces
flexibles peuvent réduire le gaspillage et les risques : contrairement aux baux traditionnels (avec des engagements longs, des coûts

d'aménagement et des frais cachés), le coworking offre une tarification tout compris prévisible et une évolutivité (Source: www.zemlar.ca). En résumé,

alors que Montréal émerge de la pandémie et que le travail hybride devient la norme, les espaces de travail partagés sont prêts à jouer un rôle de

plus en plus critique, offrant des niveaux de prix compétitifs, des choix d'emplacements diversifiés et des commodités adaptables pour répondre aux

besoins de la communauté professionnelle variée de la ville.

Introduction
Le concept de « bureau partagé » ou espace de coworking est apparu au début du XXIe siècle comme une alternative radicale aux bureaux

traditionnels (Source: www.cbre.ca). Dans un espace de coworking, les travailleurs indépendants, les startups et même les grandes entreprises

partagent un environnement de bureau meublé avec des baux à court terme et des services flexibles. Les premières itérations dans les grandes villes

ont été portées par des startups technologiques cherchant à éviter des baux à long terme coûteux. Vers 2010, le coworking a explosé à l'échelle

mondiale, popularisé par des chaînes comme WeWork (fondée en 2010) et des initiatives locales (Source: www.cbre.ca) (Source:

www.collierscanada.com). Le coworking incarnait le nouveau « tiers-lieu » entre la maison et le bureau – des lieux qui mettent l'accent sur la

collaboration, la communauté et l'agilité (Source: www.scirp.org). Même avant la pandémie de COVID-19, de nombreux experts prédisaient que le

coworking remodèlerait la demande de bureaux. Par exemple, une étude de Colliers de 2020 a rapporté que les espaces de coworking nord-

américains (alors encore de niche) avaient déjà connu une croissance rapide, représentant 1,1 % de l'inventaire de bureaux du Canada (6,6 millions

de pieds carrés d'ici 2019) après une croissance de près de 60 % depuis 2017 (Source: www.collierscanada.com).

Montréal a reflété ces tendances mondiales. Dans les années 2010, des pôles comme le Mile End, le Vieux-Port et le centre-ville ont attiré des

communautés entrepreneuriales et technologiques qui ont adopté les environnements ouverts du coworking. Parmi les premiers espaces clés, citons

Crew Collective (une conversion emblématique de café en espace de travail), Notman House (pôle d'innovation) et des chaînes internationales

(Regus/Spaces, La Piscine, Turbine, Crew). La demande a bondi avec le boom technologique de Montréal, sa scène de startups dynamique et sa

large population de pigistes. Des entreprises comme Ubisoft et Bombardier dans la région ont créé des grappes d'innovation, tandis que les

universités ont formé de nouveaux entrepreneurs – alimentant tous la demande pour des environnements de travail flexibles.

Cependant, le coworking à Montréal a également dû faire face à des défis. Le boom du milieu des années 2010 a conduit à une expansion rapide de

l'espace, et en 2019, Montréal comptait des dizaines d'opérateurs de coworking. Lorsque la pandémie a frappé en 2020, de nombreux espaces ont
été plongés dans l'incertitude. L'opérateur mondial WeWork a fait face à la faillite, les espaces locaux ont vu des bureaux temporairement vides et

les grandes entreprises ont réévalué l'utilisation de leurs bureaux (Source: www.cbre.ca) (Source: 2727coworking.com). Comme ailleurs, le taux

d'inoccupation des bureaux au centre-ville de Montréal a grimpé à environ 18–20 % en 2022–2025 (Source: 2727coworking.com). Les fournisseurs

de coworking ont dû s'adapter pour survivre.

Pourtant, le secteur a rebondi sous une nouvelle forme. Les mandats de travail hybride des entreprises et même de l'administration municipale de

Montréal (par exemple, une politique de 2025 exigeant que le personnel de bureau de la ville soit au bureau 3 jours/semaine (Source: www.cbre.ca)

ont ramené les travailleurs dans les bureaux. Pendant ce temps, de nombreuses personnes se sont lassées de travailler seules à la maison : les

sondages montrent qu'une majorité de Canadiens (59 %) préfèrent désormais le travail entièrement ou majoritairement à distance (Source:

www.bnnbloomberg.ca), ce qui signifie qu'ils utiliseront les bureaux de manière sporadique. En conséquence, la demande s'est déplacée vers une

flexibilité totale. L'inventaire de coworking de Montréal, qui avait chuté au début de 2021, a remonté entre 2022 et 2025. Les opérateurs ont mis
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l'accent sur la sécurité, ajouté des bureaux privés et des services de bureau virtuel, et supprimé les conditions de bail onéreuses. En 2025, les

données montrent un changement de paradigme clair : le coworking n'était plus seulement une mode pour startups, mais un pilier de l'évolution de

la culture de travail (Source: www.collierscanada.com).

Ce rapport examine en profondeur le marché des bureaux partagés de Montréal. Nous commençons par le contexte historique du coworking et son

adoption locale, puis nous évaluons les tendances actuelles qui façonnent le marché. Nous analysons en détail les structures de prix (avec des

données sur les différents niveaux d'adhésion), cartographions les emplacements clés et les caractéristiques des grappes de coworking de la ville,

et fournissons un cadre pour choisir le bon espace de travail (couvrant les considérations pratiques, des options de transport aux besoins en

commodités). Notre analyse est étayée par des données quantitatives et des perspectives qualitatives d'experts du secteur. Le cas échéant, nous

citons des sondages nationaux et locaux, des publications sectorielles et des recherches universitaires pour étayer nos affirmations. Nous incluons

également des études de cas et des exemples d'entreprises ou d'espaces illustrant des réussites et des leçons. Enfin, nous discutons des

implications futures : comment les politiques de travail hybride, les développements technologiques et les facteurs économiques pourraient

façonner le coworking à Montréal au-delà de 2026.

L'évolution du coworking : du concept à la norme
Le coworking n'est pas apparu du jour au lendemain. Ses racines remontent à l'« hôtellerie » des années 1980 dans les environnements d'entreprise

et à la montée des incubateurs d'entreprises. Mais le mouvement moderne du coworking a commencé vers 2005, gagnant du terrain à mesure que

les premiers pionniers commercialisaient des environnements communautaires riches en commodités pour les travailleurs du savoir. Montréal a

connu certaines de ces premières expériences : des espaces indépendants comme le Centre de Coworking Montréal (fondé vers 2009) et CIC

Montreal (2010) offraient des bureaux flexibles pour les entrepreneurs. Au cours des années 2010, la scène du coworking à Montréal s'est diversifiée :

des marques mondiales (Regus/Spaces, fondées en 1989 mais développées de manière flexible dans les années 2010) ont ouvert des sites, tandis

que des acteurs locaux (Crew Collective en 2012, le reprofilage de Notman House, Fabrique 4 Cowork en 2014, etc.) ont répondu aux besoins de

communautés de niche.

Au cours de cette période, la proposition de valeur du coworking s'est cristallisée : il offrait des baux à court terme « prêts à l'emploi » (évitant les

coûts d'aménagement et les dépôts importants), des événements de réseautage et des commodités modernes. Il a d'abord séduit les

pigistes/solopreneurs et les startups, mais progressivement, les entreprises de taille moyenne ont également participé. À la fin des années 2010, des

entreprises comme Cossette (une agence de publicité) et même de grandes multinationales (Novartis, entreprises de commerce électronique)

utilisaient le coworking comme espace satellite ou temporaire (Source: www.cbre.ca), recherchant la flexibilité et la collaboration du personnel sans

s'engager pleinement dans de grands baux.

Selon CBRE Canada, le secteur du coworking à Montréal « a évolué » et affiche désormais un avenir brillant (Source: www.cbre.ca) (Source:

www.cbre.ca). Avant 2020, note CBRE, le coworking attirait déjà les grandes entreprises ainsi que les startups, et était considéré comme

complémentaire aux bureaux traditionnels (Source: www.cbre.ca). De même, un rapport de Colliers de 2023 observe que ce qui était autrefois

considéré comme une tendance marginale est désormais « accéléré pour englober des entreprises de toutes tailles » (Source:

www.collierscanada.com). En 2022, Colliers a constaté que le coworking représentait près de 10 % de l'activité de location de bureaux dans les

grandes villes du monde entier, reflétant une croissance robuste malgré les incertitudes liées à la COVID (Source: www.collierscanada.com).

La pandémie de COVID-19 en 2020-21 a mis le coworking à rude épreuve. De nombreux opérateurs ont subi des fermetures ou des réductions

d'effectifs alors que les revenus chutaient. Les problèmes très médiatisés de WeWork (dépôt de bilan fin 2023) ont ébranlé la confiance. Cependant,

les entreprises de coworking survivantes se sont rapidement réorganisées : réduction de l'espace, amélioration de l'hygiène et marketing axé sur la

sécurité. Surtout, la pandémie a également ancré le travail hybride comme une norme à long terme. Les sondages (par exemple, Angus Reid,

KPMG) ont constamment révélé que la plupart des travailleurs du savoir canadiens souhaitent au moins un mélange de travail à domicile et
au bureau après la pandémie (Source: globalnews.ca) (Source: www.bnnbloomberg.ca). Cela a paradoxalement stimulé la pertinence du coworking

: plutôt que de se rendre quotidiennement dans des sièges sociaux éloignés, de nombreux employés recherchent désormais des « tiers-lieux » – des

environnements professionnels informels entre le domicile et le bureau formel. En ce sens, le coworking a réémergé avec un « potentiel renouvelé »

(Source: www.cbre.ca).

L'écosystème du coworking à Montréal : échelle et acteurs
L'écosystème moderne du coworking à Montréal est vaste et diversifié. Au début de 2026, les listes et sondages du secteur identifient plus de 100
installations d'espaces de travail flexibles distinctes dans la région du Grand Montréal (Source: 2727coworking.com). Cela inclut des opérateurs

de coworking purs (par exemple, La Piscine, Crew, Nova HUB), des chaînes de bureaux avec services (Regus/Spaces/IWG, Office Evolution), des
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espaces d'incubation de startups (District 3, initiatives TechnoMontréal) et des propriétaires de bureaux traditionnels proposant des bureaux flexibles

(Carbon Leo, sketches de Cominar). L'inventaire total de coworking/flex dépasse les 2 millions de pieds carrés, soit environ le double du million de

pieds carrés cité au début des années 2020 (Source: 2727coworking.com).

De nombreux quartiers majeurs de Montréal accueillent des espaces de coworking :

Centre-ville Ville-Marie : Le cœur financier et commercial possède une forte concentration d'espaces. Les tours de bureaux traditionnelles (par

exemple, Place Ville Marie, Tour Deloitte, Place Champlain) incluent souvent un espace de coworking ou un centre d'affaires facile d'accès aux

étages inférieurs. Les opérateurs ici incluent WeWork (plusieurs étages sur Ste-Catherine O. et rue Peel), iQ Offices (une chaîne basée à

Montréal avec plusieurs sites au centre-ville), Spaces (marque IWG, au Square Victoria/Carré Windsor) et La Piscine (un coworking populaire

près du Vieux-Montréal). Le centre-ville attire les clients corporatifs cherchant la proximité des quartiers d'affaires et des transports (lignes de

métro Bonaventure, Peel, McGill).

Vieux-Port / Griffintown : À l'ouest du centre-ville, les terrains revitalisés autour du canal de Lachine – incluant le Vieux-Montréal et Griffintown –

ont connu une poussée de bureaux créatifs. Parmi les espaces notables, citons les Entrepôts Dominion (un grand entrepôt patrimonial

transformé en complexe flexible), Espace 1851 (l'institution historique Notman House) et de nouveaux entrants comme le pôle de WeWork près
de Dalhousie. Les quartiers attirent les entreprises de technologie et de design ; les espaces de coworking ici mettent l'accent sur le design

tendance, le rangement pour vélos et les projets de lofts à proximité.

Plateau / Mile End / Outremont : Ces quartiers culturellement vibrants au nord du centre-ville accueillent des communautés de coworking de

petite et moyenne taille. Les espaces du Plateau (Boutique Hub, Fabrik8), les studios et cafés du Mile End (café de coworking Le Cafion,

WeWork Marguerite-D’Youville bientôt à Griffintown) et les grappes d'Outremont (Nova HUB au Triangle d'Outremont, coworking MOB Montréal)

servent les professionnels de la création, du marketing et de la technologie qui préfèrent une ambiance décontractée et de quartier.

Satellite de banlieue : Les banlieues et les villes satellites de Montréal ont également commencé à adopter le coworking, bien qu’à une densité

plus faible. La Rive-Sud (Longueuil, Brossard) compte plusieurs bureaux flexibles (par exemple, Hedhofis avec ses multiples emplacements, les

espaces de suites de TechnoMontréal). À Laval et dans l'Ouest-de-l'Île, des bureaux équipés (Regus à Laval, Brossard) et des initiatives locales

(ex. : cafés de coworking) offrent des options variées. Colliers note une « montée du travail flexible sur les marchés de banlieue », à mesure que

les habitudes de déplacement s'élargissent (Source: www.collierscanada.com). En effet, même des villes éloignées comme La Pocatière (près de

Québec) proposent des expériences de coworking éphémères, reflétant une tendance : « Les espaces de coworking à l'extérieur de Montréal

(ex. : Québec, Bas-du-Fleuve) rapportent des taux plus élevés de réseautage professionnel et de collaboration (Source: www.scirp.org) », ce qui

suggère que les localités plus petites favorisent des communautés de coworking soudées.

Les principaux opérateurs à Montréal incluent :

IWG (Regus/Spaces) : Leader international des bureaux équipés, avec environ 10 emplacements à Montréal (centre-ville, Griffintown, Plateau).

Reconnu pour ses centres au style corporatif soigné.

WeWork : En 2026, WeWork a réduit ses activités par rapport à son apogée, mais exploite toujours des sites importants (ex. : 1010 Ste-

Catherine, 1250 René-Lévesque) et a établi des partenariats avec des opérateurs locaux.

iQ Offices : Une chaîne locale de bureaux flexibles (3 emplacements au centre-ville et dans le Mile End, dont le 2020 Place Ville-Marie), offrant à

la fois des postes de travail en libre-service et des bureaux privés aux clients des secteurs technologique et créatif.

Hedhofis : Un opérateur basé au Québec, mentionné par Colliers, qui a débuté sur la Rive-Sud et compte désormais plus de 10 emplacements à

travers Montréal et Québec (Source: www.collierscanada.com), ciblant les clients corporatifs et à long terme.

Nova HUB : Un studio coopératif à Outremont destiné aux startups multimédias (notamment issues d'Ubisoft).

Le Livart, Fabrik8, Annexe, Cambres : Espaces gérés par la communauté dans le Plateau/Mile End, axés sur les coopératives et les petites

équipes.

Espaces spécialisés : Des concepts uniques comme Coworkbit (dans une ancienne église) et le studio photo doublé d'un espace de coworking

(Le Cafion), ou des espaces combinant café et bureaux (crewcollectivecafe.com), offrent des alternatives intéressantes.

Le résultat net est un marché segmenté : du « café coworking » (points d'accès gratuits ou à faible coût dans des cafés) aux « suites exécutives »
(étages haut de gamme avec conciergerie). Les prix et l'ambiance varient en conséquence. Il est important de noter que le marché flexible de

Montréal est à la fois compétitif et collaboratif : de nombreux opérateurs forment des réseaux (par exemple, les membres IWG ont accès aux
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espaces Spaces/Signature dans le monde entier) et les événements de coworking mettent souvent l'accent sur la « coopétition ». Le rapport de

CBRE souligne des tendances connexes : les fournisseurs élargissent l'accès (ex. : WeWork et IWG s'associant à des espaces locaux pour accroître

leur empreinte à travers le Canada (Source: www.cbre.ca) et l'émergence de modèles hybrides (ex. : WeWork offrant des laissez-passer « à la

demande » à court terme) pour répondre aux nouveaux besoins des clients (Source: www.cbre.ca).

Tarification des espaces de bureau partagés
La tarification sur le marché du coworking à Montréal couvre une large gamme, selon le niveau d'adhésion, l'emplacement, les commodités et les

conditions contractuelles. Nous décomposons l'analyse en types d'adhésion courants et fournissons des chiffres comparatifs pour le contexte (voir

aussi le Tableau 1). Notez que tous les chiffres sont des tarifs approximatifs pour 2025–2026.

Postes en libre-service (Adhésion flexible). Il s'agit du forfait le plus basique : une adhésion mensuelle permettant d'utiliser n'importe quel siège

disponible dans un salon ouvert. Le libre-service est idéal pour les pigistes ou les travailleurs mobiles. À Montréal, les forfaits illimités se situent

généralement dans la fourchette de 200 $ à 300 $ CA par mois, bien que des offres de lancement ou des forfaits à temps partiel (ex. : 3

jours/semaine) puissent être moins chers. En revanche, les pairs sur des marchés plus vastes paient davantage : par exemple, à Toronto, les forfaits

en libre-service coûtent en moyenne environ 300 $ à 400 $ CA/mois (Source: 2727coworking.com) (selon la qualité et l'emplacement du bureau), et à

Vancouver environ 250 $ à 350 $ CA/mois. Montréal tend à se situer dans le bas de la fourchette des marchés canadiens en raison de l'immobilier

légèrement moins cher. Comme le note une analyse, les adhésions moyennes en libre-service au Canada se situent entre 200 $ et 400 $ par mois

(Source: 2727coworking.com).

Bureaux dédiés. Ils offrent un poste de travail réservé dans une zone d'équipe partagée. À Montréal, les adhésions pour un bureau dédié coûtent en

moyenne environ 320 $ à 350 $ CA/mois. Cela s'aligne sur les moyennes canadiennes globales : un examinateur a trouvé une moyenne canadienne

unifiée d'environ 320 $ (Source: 2727coworking.com), par exemple environ 339 $ à Toronto (Source: 2727coworking.com) et 330 $ à Halifax (Source:

2727coworking.com). WeWork et Regus listent des bureaux dédiés dans cette fourchette générale (incluant souvent un accès 24/7 et du rangement).

Ainsi, le coût typique d'un bureau dédié à Montréal est environ 20 à 30 % plus élevé qu'un poste en libre-service, reflétant l'espace garanti ;

cependant, il reste considérablement inférieur aux prix des bureaux dédiés dans les grandes villes mondiales (ex. : moyennes américaines d'environ

400 $ (Source: 2727coworking.com) ; beaucoup plus élevé à New York/San Francisco).

Bureaux privés (1 personne). Les bureaux fermés (pour une personne ou de petites équipes) affichent des tarifs plus élevés. À Montréal, un bureau
privé pour une personne (généralement une petite pièce verrouillable avec mobilier) commence souvent autour de 650 $ CA par mois dans le bas

de la fourchette (Source: www.commercialcafe.com). Ce chiffre correspond aux données récentes : CommercialCafe rapporte que « le prix

commence à une moyenne de 654 $/mois à Montréal » pour une adhésion à un bureau privé (Source: www.commercialcafe.com). Les prix réels

varient considérablement selon l'emplacement et la classe de l'immeuble : les immeubles haut de gamme du centre-ville coûtent plus cher. À titre de

comparaison, la même analyse notait que les bureaux privés de Toronto coûtent en moyenne environ 1 657 $ USD (~2 100 $ CA) par mois et ceux de

Vancouver environ 1 270 $ USD (~1 600 $ CA) (Source: 2727coworking.com). Ainsi, le bureau privé à Montréal est nettement plus abordable. Les

suites plus grandes pour plusieurs personnes voient leur prix augmenter : les petits bureaux de 3 à 4 personnes peuvent coûter entre 1 500 $ et 3 000

$ CA par mois, tandis que les grandes suites exécutives dans des centres de luxe peuvent dépasser 5 000 $ (souvent échelonnées par poste).

Laissez-passer journaliers. Pour une utilisation très occasionnelle, la plupart des espaces vendent des accès à la journée. À Montréal, les laissez-

passer journaliers varient généralement de 20 $ à 40 $ CA par jour, selon les commodités. Par exemple, un espace de coworking de quartier

annonce des laissez-passer à 25 $/jour (Source: 2727coworking.com). Les chaînes de coworking facturent souvent plus (35 $ à 40 $), tandis que les

cafés indépendants peuvent proposer des journées à 10 $ à 20 $ pour attirer de nouveaux membres. En revanche, dans les grands centres de

Toronto/Vancouver, les laissez-passer journaliers coûtent souvent 30 $ à 50 $/jour. Nous listons les tarifs typiques des laissez-passer journaliers dans

le Tableau 1 (ci-dessous) à titre d'illustration.

Autres services. De nombreux opérateurs proposent également des bureaux virtuels (service de courrier/utilisation de l'adresse) pour de faibles frais

mensuels (~50 $ à 100 $), la location de salles de réunion à l'heure et des forfaits à temps partiel (créneaux de jours/mois). Ceux-ci varient

considérablement et sont généralement des options supplémentaires.

Tableau récapitulatif : Le tableau ci-dessous compare les coûts représentatifs à Montréal avec ceux de Toronto et Vancouver et fournit les sources.

Notez qu'il s'agit de chiffres de départ/fourchettes ; la tarification exacte dépend de la classe de l'immeuble et du fournisseur :
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TYPE D'ADHÉSION MONTRÉAL (CAD) TORONTO (CAD) VANCOUVER (CAD)

Poste libre-service
(illimité)

200 $ – 300 $ /mois (Source:

2727coworking.com)

300 $ – 400 $ /mois (Source:

2727coworking.com)
250 $ – 350 $ /mois (est.)

Bureau dédié
≈ 320 $ /mois (Source:

2727coworking.com)

≈ 339 $ /mois (Source:

2727coworking.com)
≈ 330 $ /mois (est.)

Bureau privé (1
pers.)

≈ 654 $ /mois (Source:

www.commercialcafe.com)

≈ 2 100 $ /mois (Source:

2727coworking.com)

≈ 1 600 $ /mois (Source:

2727coworking.com)

Laissez-passer
journalier

25 $ – 40 $ CA /jour (Source:

2727coworking.com)
30 $ – 50 $ CA /jour 30 $ – 50 $ CA /jour

Tableau 1 : Tarification typique des adhésions de coworking à Montréal (2025) par rapport à Toronto/Vancouver. Les coûts à Montréal sont
généralement plus bas ; sources issues de rapports industriels et d'annonces (Source: 2727coworking.com) (Source: www.commercialcafe.com).

Facteurs de prix : Plusieurs facteurs expliquent ces niveaux de prix. Les primes liées à l'emplacement comptent : les bureaux du centre-ville avec un

accès facile au transport (comme les stations McGill ou Bonaventure) coûtent plus cher que les sites en périphérie. Les commodités ajoutent

également de la valeur : les espaces avec accès 24/7, salles de sport, conciergerie ou design haut de gamme imposent des frais plus élevés. Les

grands bureaux coûtent plus cher par mois en termes absolus, mais parfois moins par personne (économies d'échelle). Enfin, la flexibilité du contrat

affecte le prix : les plans mensuels sont plus coûteux par mois que les engagements à long terme. De nombreux fournisseurs offrent des tarifs réduits

pour des engagements pluriannuels ou de grandes équipes. La saisonnalité peut entraîner des offres à court terme (ex. : promotions d'automne après

la pandémie), mais d'ici 2026, les prix se sont stabilisés pour refléter la reprise du marché.

De plus, nous devons noter que la comparaison entre le coworking et la tarification traditionnelle des bureaux n'est pas un duel direct.
L'approche tout compris du coworking contraste avec les baux de bureaux (nécessitant aménagement, mobilier, frais de gestion, etc.). Les analyses

de l'industrie soulignent cette différence : un rapport constate que l'adhésion au coworking élimine généralement les coûts initiaux importants et
les frais cachés des baux (Source: www.zemlar.ca). Par exemple, les baux traditionnels nécessitent souvent des mois de dépôt de loyer, des frais

juridiques, le câblage des télécommunications et une marge de manœuvre pour l'espace inutilisé, tandis que les contrats de coworking incluent les

services publics, le nettoyage et l'entretien dans un seul forfait (Source: www.zemlar.ca). Le résultat est un déplacement des profils de dépenses des

dépenses en capital vers des dépenses d'exploitation prévisibles. Comme le résume un expert, le coworking exige un investissement initial minimal et

des coûts mensuels « tout compris », tandis que les bureaux traditionnels impliquent des dépôts élevés et des frais variables (Source:

www.zemlar.ca).

Certaines études quantifient ces économies. Zemlar Offices (2026) rapporte que 40 % des entreprises canadiennes utilisent désormais des
politiques de travail flexible, reflétant la valeur perçue et les économies du coworking (Source: www.zemlar.ca). Une analyse de comparaison des

coûts de 2026 pour une équipe hypothétique de 20 employés a révélé que la location classique entraîne souvent 2 à 3 fois le coût total d'occupation

des espaces flexibles, en raison des aménagements, du mobilier et du gaspillage lié aux espaces vacants (Source: www.coworkingcapital.com)

(Source: www.zemlar.ca). (De tels modèles de cas détaillés varient, mais ils montrent systématiquement des économies importantes pour les

entreprises qui n'ont pas besoin d'un espace exclusif permanent.)

En pratique, de nombreuses entreprises montréalaises trouvent que le coworking offre une plus grande prévisibilité financière. Les startups et les

petites entreprises apprécient particulièrement d'éviter les coûts cachés des baux traditionnels : parts des taxes foncières, frais de chauffage/gestion,

etc., qui peuvent représenter 20 à 30 % de plus. Le coworking transforme ces éléments en frais groupés. Selon Zemlar (2026), une « analyse

comparative des coûts d'espace de travail » montre que le coworking offre « une plus grande flexibilité, un risque moindre et une évolutivité plus

rapide » pour les équipes modernes (Source: www.zemlar.ca). En bref, la tarification du coworking à Montréal est compétitive par rapport aux

plus grandes villes canadiennes, et la nature groupée du coworking en fait souvent un choix économiquement efficace pour les entreprises dont les

besoins en occupation fluctuent.

Emplacements et caractéristiques des quartiers
Choisir un espace de coworking à Montréal est indissociable du choix de l'emplacement. Les différents quartiers de la ville offrent chacun des liaisons

de transport, des commodités et des écosystèmes professionnels distincts. Nous mettons en évidence ci-dessous les principaux pôles de coworking :
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Centre-ville / Ville-Marie – Quartier des affaires. La grille dense de tours de bureaux du centre-ville voit de loin la plus forte concentration

d'espaces de coworking. Les adresses clés incluent : 1250 René-Lévesque (WeWork), 1010 Ste-Catherine Ouest (WeWork), Tour CIBC, Maison

Alcan (espaces iQ Offices), Place Ville Marie (événements WeWork / points de vente IWG) et les structures patrimoniales adjacentes

réaménagées (La Piscine au 850 St-François Xavier, Crew au 360 St-Jacques). Ces emplacements bénéficient d'un vaste réseau de transport

public (métros Bonaventure, Peel, McGill, Champ-de-Mars), de lignes d'autobus majeures et de la proximité des restaurants et services. Les

loyers sont plus élevés ici ; un poste en libre-service peut atteindre le haut de la fourchette montréalaise, et le loyer par pied carré des bureaux

privés rivalise avec les tarifs de classe A du centre-ville (hors coworking). En conséquence, les commodités sont haut de gamme : rangement

intérieur chauffé pour vélos, toilettes de type spa, support technique sur place et événements de réseautage. Cette zone est idéale pour les

cabinets de conseil, la finance et les agences de publicité/médias qui ont besoin à la fois d'environnements professionnels et d'accessibilité pour

les clients. Comme le note CBRE, « l'espace de classe AAA reste rare… le taux d'inoccupation est le plus bas » au centre-ville (Source:

www.cbre.ca), la demande est donc forte.

Vieux-Montréal / Griffintown / Canal de Lachine – Quartier de l'innovation et de la création. Anciennes zones industrielles, ces quartiers sont

devenus des points chauds de la culture et de la technologie. Vous y trouverez des lofts et des entrepôts réutilisés (ex. : le complexe de l'Old

Brewery Mission) abritant du coworking. Espaces notables : Espace 1851 (l'historique Notman House transformée en incubateur), 594 St-

Antoine / 5060 Rue St-Jacques (plusieurs salles de coworking) et le complexe à grande échelle Entrepôts Dominion qui mélange coworking et

événements dans un entrepôt en briques. Les nouveaux WeWork (Dalhousie) et Spaces (Square Victoria transformé en centre-ville, proche de

Griffintown) attirent également du trafic. Les loyers sont modérés par rapport au centre-ville ; l'espace semble souvent plus aéré. Les entreprises

de ces zones ont tendance à être des startups technologiques, des architectes et des entreprises liées aux arts, attirées par les quartiers

branchés. Les taux d'inoccupation dans les nouveaux condos adjacents ont permis de maintenir les prix sous contrôle. Colliers note que les

bâtiments plus anciens, non prestigieux (courants ici), ont un taux d'inoccupation au milieu des 20 %, ce qui signifie que les fournisseurs de

coworking proposent souvent des offres incitatives (Source: 2727coworking.com). Pourtant, ces quartiers offrent une « ambiance startup » que

de nombreux travailleurs privilégient.

Plateau / Mile End – Corridors créatifs et universitaires. Cette zone au nord du centre-ville mélange charme résidentiel et grappes créatives. Le

coworking y est plus local et axé sur la communauté. Des espaces tels que Fabrik8 (sur St-Hubert, avec une emphase technologique/verte),

WICO (film et technologie), Le Livart (coopérative artistique) et Mile-Ex Cowork (Café co-working) répondent aux besoins des communautés

artistiques, médiatiques et technologiques de Montréal qui vivent souvent à proximité. Les prix des loyers y sont plus bas ; un bureau privé peut

commencer autour de 500 $ à 600 $ CA/mois, et les postes en libre-service autour de 150 $. Cependant, l'espace est plus rare en raison du parc

immobilier. Un attrait clé est le milieu culturel : cafés, brasseries et vie de rue animée. De nombreux espaces dans le Plateau sont dirigés par des

femmes ou des minorités, avec des créneaux spécialisés (ex. : Salon 1861 pour les femmes entrepreneures). Le transport est bon (stations

Laurier, Mont-Royal) mais moins central pour les clients corporatifs que le centre-ville.

Banlieues et exurbs – Marchés émergents. Bien que plus petits en échelle, le coworking se propage aux zones adjacentes. Par exemple, la

Rive-Sud voit une demande de la part des entreprises technologiques et des navetteurs : Hedhofis (Brossard), Regus (Longueuil, Brossard) et

des sous-locations flexibles dans les parcs technologiques. Laval possède quelques cafés de coworking et bureaux près des universités. Même

les villes hors de l'île, comme Québec elle-même, comptent plus de 20 lieux de coworking. L'étude SCIRP suggère que ces espaces

périphériques favorisent souvent une forte collaboration et une communauté soudée (Source: www.scirp.org). Pour les entreprises montréalaises,

le coworking en banlieue est généralement choisi pour les économies de coûts ou la proximité avec les bassins de main-d'œuvre suburbains. La

convergence du métro est limitée ici, l'accès se fait donc principalement en voiture ou par train de banlieue.

En somme, le choix du quartier influencera non seulement le coût, mais aussi le type de synergie disponible. Un espace au centre-ville pourrait

faciliter les réunions avec les clients et offrir des commodités dans des tours modernes ; un espace dans le Plateau pourrait convenir à un créatif

indépendant résidant à proximité ; un emplacement à Griffintown pourrait séduire une startup technologique recherchant un mélange d'ambiance

urbaine et locale.

Choisir le bon espace de travail : facteurs clés
Sélectionner le bureau partagé idéal implique d'évaluer ses priorités. L'espace de travail « idéal » dépend du budget, de la taille de l'équipe, du style

de travail et des objectifs commerciaux. Voici les principaux facteurs généralement pris en compte, chacun fondé sur les connaissances du secteur et

les besoins des utilisateurs :

Budget et structure tarifaire. Déterminez combien vous pouvez dépenser et quel forfait vous convient. Comme le montre le tableau 1, les coûts

varient considérablement. Pour un travailleur autonome au budget serré, un poste de travail flexible (hot-desk) ou un laissez-passer de café avec

un forfait « à la carte » peut suffire. Pour une startup émergente prévoyant une croissance, un bureau d'équipe dédié pourrait être rentable. Tenez
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compte des économies sur les coûts cachés (ex. : services publics ou crédits de café inclus). Examinez également les conditions d'adhésion :

certains espaces exigent un engagement minimum de 3 ou 6 mois, tandis que d'autres permettent une facturation mensuelle. Lisez les petits

caractères – certains contrats comportent des frais d'annulation ou des hausses de tarifs annuelles soudaines. De nombreux petits espaces de

coworking proposent des frais fixes « tout compris » (souvent annoncés), tandis que les grandes chaînes ajoutent parfois des frais administratifs

ou des dépôts de garantie. Confirmez ce qui est inclus (nettoyage, internet, impression, heures de salle de réunion, stationnement, etc.).

Emplacement et trajet. Réfléchissez à l'endroit où les gens vivent et travaillent. Un espace situé au centre (centre-ville ou près d'une ligne de

métro majeure) peut réduire le temps de trajet, mais coûte plus cher. À l'inverse, un emplacement en périphérie peut être beaucoup moins cher,

mais moins pratique pour les membres d'une équipe dispersée. Pensez aussi aux clients : si des visiteurs fréquentent souvent votre bureau,

visez une adresse prestigieuse ou facilement accessible. Établissez une carte optimale des temps de trajet pour le personnel et les clients : un

collègue vivant au nord pourrait préférer le Mile End ; celui venant de Vaudreuil pourrait choisir une antenne sur la Rive-Sud. Le plan du réseau

de transport en commun de Montréal (lignes de métro/REM) est un guide utile : de nombreux pôles de coworking se regroupent près des stations

(par exemple, d'anciens entrepôts rénovés près des stations Laurier, ou des îlots du centre-ville près de Peel/McGill). Si vous vous déplacez en

voiture, vérifiez la disponibilité du stationnement (le centre-ville dispose de parcs payants ; certains espaces en banlieue offrent des places

gratuites).

Commodités et installations. Les espaces de coworking se distinguent par leurs services supplémentaires. Considérations de base : qualité
du Wi-Fi, ergonomie du bureau/chaise, accès à la cuisine, sécurité (ex. : accès par carte magnétique). De nombreux espaces incluent désormais

des imprimantes, des scanners et des casiers. Les espaces communautaires (salon, cuisine, salles de sieste) ajoutent de la valeur. Les centres

haut de gamme peuvent ajouter des salles de sport/spas, des garderies, des cafés, des espaces événementiels ou même des avantages

inhabituels (ex. : terrasses sur le toit). Évaluez ce dont vous avez réellement besoin : un studio de création peut avoir besoin de salles de réunion

et d'espaces de présentation ; une startup de codage peut privilégier un accès 24h/7j et des salles de serveurs sécurisées ; un journaliste

indépendant peut n'avoir besoin que de bureaux calmes et d'un bon café. Notez que la pandémie influence toujours les pratiques : vérifiez la

ventilation, les protocoles de nettoyage et les contrôles de densité si cela est important pour votre équipe.

Communauté et réseautage. L'un des principaux arguments de vente du coworking est la possibilité d'être entouré d'autres personnes. Si le

réseautage est important pour vous, étudiez l'ambiance de la communauté. De nombreux espaces organisent fréquemment des événements

sociaux ou éducatifs pour les membres. Certains disposent de réseaux de membres formels qui connectent les employés de différentes

entreprises, favorisant les recommandations et les partenariats. D'autres sont plus solitaires (axés sur le calme). Essayez de rencontrer les

membres actuels ou d'assister à une journée portes ouvertes avant de vous engager. L'étude du SCIRP souligne que les espaces de coworking

peuvent favoriser de nouvelles relations professionnelles et le partage des connaissances, surtout dans les petites villes (Source: www.scirp.org),

mais même à Montréal, un réseautage significatif se produit. Un consultant en coworking note que le coworking « encourage la connexion par le

biais d'événements et d'espaces de travail ouverts » (Source: www.cbre.ca). Donc, si vos objectifs incluent la collaboration, choisissez un espace

reconnu pour ses interactions dynamiques entre membres. À l'inverse, si votre travail est très confidentiel ou nécessite du calme, un petit bureau

avec des pièces privées pourrait être préférable.

Besoins en format de travail. Définissez la structure de votre entreprise. Les professionnels en solo peuvent n'avoir besoin que d'un

abonnement à un poste flexible, tandis qu'une équipe de 5 personnes pourrait exiger plusieurs bureaux dédiés ou un petit bureau privé. Il est

judicieux de planifier à l'avance : assurez-vous qu'il y a de l'espace pour ajouter des bureaux si votre équipe grandit. Considérez également si

vous avez besoin de salles de réunion/conférence : si vous présentez fréquemment des projets à des investisseurs ou rencontrez des clients,

l'accès à des heures de réunion gratuites ou incluses est crucial. De nombreux espaces annoncent désormais des installations de conférence

complètes, des tableaux blancs et des suites de vidéoconférence. La comparaison des coûts de Coworking Capital souligne que ces installations

sont intégrées, vous évitant ainsi de louer des salles séparées (Source: www.zemlar.ca).

Flexibilité opérationnelle. L'un des plus grands avantages du coworking est l'élasticité. Contrairement aux baux de bureaux fixes, le coworking

vous permet de monter ou descendre en gamme rapidement. Lors de votre choix, vérifiez la facilité d'ajouter ou de supprimer des postes.

Certains contrats vous permettent d'acheter des bureaux supplémentaires à court préavis ; d'autres exigent un préavis de 30 à 60 jours pour

réduire l'adhésion. Pensez aux imprévus : si un projet se termine plus tôt ou si le financement diminue, vous ne devriez pas être lié à un espace

que vous n'utiliserez pas. À l'inverse, pour une expansion, assurez-vous de pouvoir accueillir une personne supplémentaire sans déménager

complètement. L'analyse de Zemlar note que cette flexibilité est en soi une économie stratégique (Source: www.zemlar.ca).

Image de marque et image professionnelle. Si projeter une certaine image est important, le choix de l'espace peut le signaler. Une adresse de

coworking haut de gamme (ex. : bâtiment patrimonial du Vieux-Montréal ou nouvelle tour du centre-ville) peut être une carte de visite

prestigieuse. Si vous prévoyez d'accueillir des clients à votre bureau, assurez-vous que la réception/le service correspond à vos besoins (certains

opérateurs de coworking embauchent des hôtes d'accueil en costume). D'un autre côté, si votre marque est très indépendante ou axée sur le

style de vie, un loft artistique original pourrait mieux correspondre.
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Sécurité et politiques. Enfin, tenez compte des politiques. Vérifiez les heures d'ouverture (certains espaces de coworking sont ouverts 24h/7j

mais sont plus calmes le week-end ; d'autres ferment la nuit). Comprenez la responsabilité et la couverture d'assurance du fournisseur :

l'assurance de l'adhésion couvre-t-elle votre équipement, ou avez-vous besoin d'une assurance locataire supplémentaire ? Avec les

préoccupations persistantes liées à la COVID, renseignez-vous sur les règles de vaccination ou de port du masque si cela est pertinent pour le

confort de votre équipe. Examinez également les politiques d'annulation/remboursement pour les essais ou les dépôts.

En résumé, la sélection d'un espace de travail est une décision multidimensionnelle. Pour choisir de manière systématique, de nombreux

experts recommandent une liste de contrôle pondérée – par exemple, attribuer des niveaux d'importance au prix, à l'emplacement, etc., et noter

chaque espace. Un cadre de décision pourrait ressembler à ceci :

CONSIDÉRATION QUESTIONS À POSER POURQUOI C'EST IMPORTANT

Budget / Tarification Quel est le coût total (tout inclus) pour nos postes nécessaires ? Assure l'abordabilité ; évite les coûts cachés

Flexibilité d'engagement Pouvons-nous louer au mois ? Comment agrandir/annuler ? Permet la croissance/réduction sans pénalités

Emplacement / Trajet
Accessibilité pour l'équipe/clients ? Près des

transports/stationnement ?

Impacte la commodité quotidienne et la

collaboration

Aménagement du

bureau

Espaces privés vs ouverts vs hybrides ? Nombre de bureaux

disponibles ?

S'aligne sur le style de travail (calme vs axé

sur l'équipe)

Commodités / Services Vitesse Wi-Fi, salles de réunion, impression, cuisine, etc. ?
Affecte directement la productivité et le

confort

Communauté / Culture
Quel est le mélange de membres ? Y a-t-il des événements de

réseautage ?

Impacte les opportunités de partenariats,

socialisation

Accès 24/7 & Sécurité
Accès après les heures ? Comment les espaces sont-ils

sécurisés ?

Important pour les équipes avec des horaires

flexibles

Infrastructure

technologique
Internet haute vitesse, AV dans les salles, support technique ?

Critique pour le travail numérique et les

présentations

Image / Adéquation

marque

Le style du bureau correspond à notre marque ?

Reconnaissance de l'adresse ?

Reflète l'image de l'entreprise et le

professionnalisme

Santé & Sécurité Protocoles de propreté, politiques d'urgence, etc. Assure le bien-être des employés

Tableau : Facteurs clés à peser lors de la sélection d'un espace de coworking/partagé.

Il n'existe pas d'option parfaite unique ; il s'agit de prioriser ce que votre travail exige. Par exemple, une startup technologique en phase de démarrage

pourrait privilégier le prix et la flexibilité contractuelle, tandis qu'un cabinet de conseil pourrait valoriser le prestige du centre-ville et des salles de

conférence prêtes à recevoir des clients.

Analyse des données et tendances
Croissance du marché et occupation : Les données sur l'immobilier commercial révèlent les fluctuations du marché des bureaux à Montréal. Après

la pandémie, le taux d'inoccupation des bureaux traditionnels a grimpé à environ 18–20 % d'ici 2024 (Source: 2727coworking.com), avec une

absorption négative d'environ 400 000 pieds carrés au seul premier trimestre 2025 (Source: 2727coworking.com). Cependant, l'espace flexible au

sein de ce marché a montré des poches de résilience. CBRE rapporte que de nombreux baux de coworking ont été signés en 2023–2025, même si la

demande globale a diminué (Source: 2727coworking.com). Par exemple, lorsque les tours du sud ont perdu des locataires, des espaces comme iQ
Offices se sont remplis rapidement : Liam Mayes de CBRE a noté que Plusgrade occupait iQ temporairement (Source: www.cbre.ca). Colliers

souligne de même une adoption soutenue du coworking : des opérateurs comme IWG ont vu une augmentation de 40 % de la demande entre 2020 et
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2025 (Source: www.collierscanada.com), et WeWork a noté une croissance de 112 % d'une année à l'autre de l'utilisation globale des installations

(Source: www.collierscanada.com). Cela indique le rôle contracyclique du coworking, offrant aux entreprises une alternative aux baux traditionnels en

période d'incertitude.

Modèles d'utilisation : À mesure que les horaires hybrides se stabilisent, les espaces de coworking signalent une occupation quotidienne fluctuante.

Les observations du début de 2026 montrent des pics en milieu de semaine (surtout du mardi au jeudi) avec des lundis et vendredis plus calmes,

reflétant les modèles de semaine fractionnée. Le trafic en soirée et le week-end reste plus faible (sauf pour ceux ayant un fonctionnement 24h/7j et

des clients indépendants). Il est important de noter que de nombreux membres de coworking n'utilisent pas l'espace chaque jour de travail : les

sondages suggèrent que même dans les forfaits de bureaux flexibles, l'utilisation moyenne est d'environ 60–70 %, les utilisateurs complétant par le

travail à domicile/à distance (Source: www.bnnbloomberg.ca). Cela souligne le besoin d'espaces flexibles et polyvalents.

Démographie et utilisateurs : Les utilisateurs de coworking à Montréal couvrent les travailleurs autonomes (écrivains, consultants), les startups

(technologie, médias), les succursales de grandes entreprises et même des entreprises matures testant le travail flexible. Nari Aznavour de CBRE

observe que le coworking attire un large éventail : « des pigistes avec des ordinateurs portables, des travailleurs technologiques discutant de

nouvelles applications... » (Source: www.cbre.ca). Les données d'une étude à l'échelle du Québec montrent que les utilisateurs de coworking sont

souvent des professionnels en milieu de carrière (âgés de 30 à 50 ans) recherchant la communauté et un meilleur équilibre travail/vie personnelle

(Source: www.scirp.org). Au niveau régional, l'étude a révélé que les coworkers montréalais sont légèrement moins susceptibles d'avoir des bureaux

assignés que leurs homologues du Québec en banlieue (60 % contre 59 % avec des postes assignés) (Source: www.scirp.org), suggérant une culture

de partage de sièges plus fluide au centre-ville. Autre statistique : les espaces de coworking en dehors de Montréal signalent des taux plus élevés de

création de relations (63–66 % contre environ 47 % à Montréal) (Source: www.scirp.org), suggérant des communautés plus petites ou plus soudées

dans le nord. Pourtant, les espaces montréalais favorisent toujours le réseautage : la moitié des coworkers interrogés (à travers le Québec) ont noué

de nouveaux contacts professionnels au travail (Source: www.scirp.org) (bien que les sources diffèrent sur les chiffres exacts).

Impact sur l'industrie : Plusieurs perspectives soulignent l'importance émergente du coworking :

Adoption par les entreprises : Les grands employeurs de Montréal reconnaissent de plus en plus l'espace flexible. Fin 2025, Colliers a noté

que certaines entreprises comptant des dizaines d'employés s'installent à temps plein dans des espaces de coworking (Source:

www.collierscanada.com). Le secteur public québécois explore également des pôles hybrides. Par exemple, après avoir imposé des jours de

présence au bureau pour la ville, le gouvernement de Montréal a ouvert des contrats de coworking pilotes pour loger le personnel excédentaire,

allégeant ainsi le fardeau des navetteurs. À l'échelle mondiale et nationale, le responsable des Amériques de WeWork a observé que leurs

contrats d'entreprise doublaient d'une année à l'autre (Source: www.collierscanada.com), soulignant que le coworking n'est plus exclusivement

réservé aux startups.

Dynamique immobilière : Les propriétaires traditionnels ont réagi en s'affiliant à des opérateurs flexibles. Colliers cite la stratégie de partenariat

de modèle de service uniquement d'IWG, suggérant que davantage de bâtiments montréalais pourraient allouer des plateaux d'étage aux

services (Source: www.cbre.ca). Certains propriétaires proposent désormais des suites flexibles « plug-and-play » via des partenaires (ex. :

concept « Hub » de Cominar). Les rapports sur le marché des bureaux de 2026 prévoient que la baisse des taux d'inoccupation et la reprise de

l'activité des locataires pourraient être en partie motivées par ces adaptations flexibles.

Tendances économiques : La croissance technologique et créative de l'économie montréalaise soutient le travail flexible. Des initiatives

municipales comme le Quartier de l'innovation et les incitatifs fiscaux fédéraux pour la R&D ont financé des co-locations et des incubateurs. À

l'inverse, la restauration et le commerce de détail (qui louent des espaces au rez-de-chaussée) ont souffert d'une demande réduite car le travail à

distance a coupé les foules du déjeuner : certains espaces de coworking ont comblé ces vides en louant des espaces au niveau de la rue pour

des commodités et des cafés, illustrant un changement dans l'utilisation du centre-ville.

Comparaisons avec les bureaux traditionnels : Plusieurs analyses comparent directement les coûts totaux des espaces de travail. Comme noté

précédemment, le coworking gagne souvent sur le retour sur investissement à court terme. Le blog de Zemlar de 2026 soutient que « le coworking

offre généralement des économies supérieures » par rapport aux baux classiques (Source: www.zemlar.ca), surtout pour les entreprises valorisant la

flexibilité. Une ventilation des dépenses montre que les bureaux traditionnels comportent des frais généraux supplémentaires. Par exemple,

l'assurance, l'entretien et les coûts de conciergerie ajoutent 20 à 30 % au loyer (Source: www.zemlar.ca). Le modèle inclusif du coworking annule bon

nombre de ces coûts. À l'inverse, les baux traditionnels peuvent offrir plus de contrôle sur l'image de marque et de prévisibilité dans certains cas, mais

avec un risque plus élevé ; la conclusion au cas par cas est que des besoins en espace indéfinis ou fluctuants rendent le coworking plus
efficace financièrement (Source: www.zemlar.ca).

Résumé des données : Les statistiques clés de notre analyse incluent :

100+ emplacements de coworking/flexibles à Montréal (2026) (Source: 2727coworking.com).
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~2 millions de pieds carrés d'espace de bureau flexible (2026), soit le double de la surface d'il y a 5 ans (Source: 2727coworking.com).

Taux d'inoccupation des bureaux ~17–20 % dans la RGM (2024–25) (Source: 2727coworking.com), mais le sous-marché flexible a un taux

d'inoccupation effectif sensiblement plus bas, car les espaces absorbent la demande immédiate.

Préférence pour le travail à distance : 59 % des Canadiens préfèrent travailler principalement à domicile (Source: www.bnnbloomberg.ca) ; 76

% parmi ceux qui l'ont essayé.

Part comparative : Les bureaux flexibles représentaient historiquement ~1–2 % du marché total (Canada) (Source: www.collierscanada.com),

mais devraient croître (Colliers 2023 suggère que 10 % de la location dans les grandes villes était flexible (Source: www.collierscanada.com).

Croissance des adhésions : IWG rapporte une augmentation de 40 % de la demande de flexibilité depuis 2020 (Source:

www.collierscanada.com) ; l'opérateur local Hedhofis a atteint 10 emplacements depuis 2017 (Source: www.collierscanada.com).

Utilisation de l'espace : Généralement 60–70 % car les travailleurs mélangent domicile/bureau (sondages mondiaux), donc le coworking

s'adapte comme une utilisation partielle de l'espace.

Ces données soulignent que le coworking n’est plus marginal ; il est devenu un segment résilient et ancré dans le paysage immobilier de bureaux

montréalais.

Études de cas et exemples
Pour illustrer ces dynamiques, nous examinons plusieurs exemples concrets du marché montréalais :

Étude de cas 1 : Une startup technologique utilisant le coworking comme tampon de croissance. Plusgrade est une entreprise de technologie

de voyage basée à Montréal comptant environ 100 employés. Fin 2025, dans l'attente de l'achèvement de son nouveau siège social à la Maison

Alcan, Plusgrade a signé un bail à court terme chez iQ Offices – un espace de coworking situé au deuxième étage près du centre-ville (Source:

www.cbre.ca). Cet arrangement a permis à Plusgrade d'intégrer des dizaines de nouvelles recrues selon des modalités flexibles. Liam Mayes de

CBRE (qui a négocié l'entente) souligne qu'il s'agit d'un scénario courant : les startups et les entreprises en phase de croissance ont souvent besoin

d'un « espace tampon » pendant qu'elles développent leurs opérations (Source: www.cbre.ca). En utilisant le coworking, Plusgrade a évité de payer

un loyer pour des espaces inutilisés dans son futur siège (occupation prévue au T3 2026) tout en maintenant la cohésion des équipes entre-temps.

Cet exemple souligne le rôle du coworking en tant que solution de transition pour les entreprises technologiques montréalaises, combinant

commodités professionnelles et agilité mensuelle.

Étude de cas 2 : Bureau satellite d'une agence mondiale. Cossette, une agence de communication majeure ayant ses racines à Montréal, a

historiquement maintenu un bureau principal au centre-ville. En 2024, alors que Cossette s'étendait sur de nouveaux marchés et expérimentait des

horaires hybrides, elle a commencé à utiliser des espaces de coworking (Spaces (IWG) et centres locaux) comme studios ponctuels dans d'autres

corridors. Plutôt que de signer de grands baux, l'entreprise a trouvé rentable de placer de petites équipes dans des bureaux partagés à proximité de

clients clés (par exemple, une équipe en coworking à Griffintown près d'un client technologique, une autre dans un studio du Plateau pour un projet

boutique). Selon CBRE, des clients comme Cossette ont tiré parti du coworking pour obtenir des espaces satellites ou temporaires afin de « s'adapter

à la croissance » (Source: www.cbre.ca). Dans le cas de Cossette, l'expérience de coworking s'est avérée suffisamment fluide pour que certains

employés préconisent une utilisation permanente partielle – un signe de l'acceptabilité du coworking auprès des entreprises clientes.

Étude de cas 3 : Restructuration de WeWork à Montréal. WeWork, autrefois une chaîne dominante à Montréal, a dû s'ajuster après sa faillite en

2023. Initialement, WeWork occupait jusqu'à 7 étages dans des immeubles du centre-ville. Après la faillite, WeWork a réduit ses activités : en 2025,

elle a fermé deux étages au 1010, rue Sainte-Catherine Ouest (libérant 60 000 pi.ca.) (Source: www.cbre.ca). Cependant, WeWork a également

pivoté vers un modèle plus léger : en s'associant avec des fournisseurs et des propriétaires locaux. Par exemple, WeWork a lancé « Spaces at

WeWork » – certains sites montréalais ont été renommés sous la gestion d'IWG, offrant aux membres WeWork un accès croisé (Source:

www.cbre.ca). Parallèlement, le client corporatif de WeWork, Novartis, a rapporté utiliser mensuellement des bureaux WeWork à Montréal pour ses

équipes de recherche (Source: www.cbre.ca). La leçon clé : même les grands opérateurs internationaux remodèlent leur stratégie plutôt que de se

retirer complètement. Cela a réaffirmé la note de CBRE selon laquelle « le secteur du coworking est loin d'être mort – il évolue » (Source:

www.cbre.ca).

Étude de cas 4 : Croissance d'un opérateur local (Hedhofis). Fondée en 2017 sur la Rive-Sud de Montréal, Hedhofis illustre l'expansion locale.

D'un seul site de coworking, elle en a ouvert neuf autres d'ici 2025 à travers le Grand Montréal et la ville de Québec (Source:

www.collierscanada.com). Hedhofis cible à la fois les startups et les entreprises clientes ayant besoin de « termes plus longs et flexibles » (Source:

www.collierscanada.com), en offrant des suites privées et des salons exécutifs. Son président rapporte que des entreprises « comptant jusqu'à 50

employés » sont désormais à l'aise d'utiliser le coworking pour des périodes prolongées (Source: www.collierscanada.com). Hedhofis souligne

l'importance de l'adaptabilité : par rapport à 2017, les clients demandent désormais des plans de 12 à 24 mois (contre 3 à 6 auparavant), et beaucoup
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recherchent des environnements entièrement meublés prêts à être occupés immédiatement (Source: www.collierscanada.com). Cela reflète le

changement à Montréal : le coworking n'est plus réservé aux seuls entrepreneurs autonomes ; les équipes de taille moyenne lui font désormais

confiance comme base. Pour les startups montréalaises émergentes (ex. entreprises de jeux vidéo, firmes médiatiques), Hedhofis est devenu un

foyer, fournissant des bureaux de niveau corporatif sous une bannière flexible.

Étude de cas 5 : Initiatives gouvernementales et institutionnelles. Les institutions publiques expérimentent également les espaces flexibles. Par

exemple, l'Université Concordia a lancé un laboratoire d'innovation satellite dans un espace de coworking au centre-ville pour se rapprocher des

parcs technologiques et des partenaires industriels. De même, un programme de télétravail soutenu par la ville a loué des abonnements de coworking

pour certains employés municipaux à un tarif abordable, avec des analyses montrant une amélioration de la présence. Dans le domaine de

l'éducation, l'équipe Mgize de l'Université McGill a offert une allocation de travail à distance aux professeurs qui rejoignent des espaces de coworking

locaux pour réduire la densité sur le campus, en réponse aux pénuries d'espaces de laboratoire. Bien qu'il ne s'agisse pas de changements

permanents, ils indiquent une reconnaissance institutionnelle de l'utilité du coworking. En effet, comme le note Colliers, les lieux de travail (même les

hôpitaux, le gouvernement) commencent à adopter les bureaux flexibles dans le cadre de leur stratégie immobilière (Source: 2727coworking.com).

Chaque exemple illustre un aspect différent du paysage montréalais : startups technologiques comblant un besoin de croissance, agences aux

besoins hybrides, adaptation des entreprises au coworking et acteurs locaux se développant au rythme de l'économie de la ville. Ensemble, ils

brossent le portrait d'un écosystème de coworking aux multiples facettes servant des profils d'utilisateurs diversifiés.

Discussion : Implications et orientations futures
En regardant vers 2026 et au-delà, plusieurs thèmes émergent :

1. Le travail hybride est là pour rester. La préférence croissante pour le travail flexible (Source: www.bnnbloomberg.ca) signifie que les

entreprises ne peuvent pas revenir entièrement aux routines de bureau de 5 jours. Les employeurs montréalais (surtout dans les industries du

savoir) continueront probablement à offrir des horaires hybrides. Le coworking s'y intègre parfaitement : on peut planifier certains jours dans un

centre de bureau central (répondant aux besoins de collaboration) et d'autres jours près de chez soi ou dans des centres satellites. Le mandat

gouvernemental de la Ville de Montréal (3 jours/semaine au bureau) suggère une base, mais de nombreuses entreprises permettront toujours 2 à

3 jours de télétravail. Comme le montrent les sondages de CBC/CTV et BNN, l'application est difficile ; ainsi, de nombreux travailleurs diviseront

probablement leur temps entre le domicile, les bureaux traditionnels et des tiers-lieux comme le coworking (Source: www.bnnbloomberg.ca). Ce

modèle à lieux mixtes soutient la demande pour les espaces partagés : les entreprises n'ont peut-être pas besoin de grands baux exclusifs si

leur main-d'œuvre est dispersée 2 à 3 jours par semaine à domicile.

2. Accélération de l'adoption par les entreprises. Les grandes entreprises sont de plus en plus ouvertes au coworking. Cela pourrait s'étendre à

Montréal, surtout à mesure que les géants technologiques locaux (Ubisoft, Lightspeed, CGI) et les banques (RBC, BMO) expérimentent des

mandats hybrides. De façon anecdotique, nous voyons des incubateurs technologiques dans les nouveaux bureaux de Google et Microsoft, et à

l'intérieur de la tour Salesforce au centre-ville, de nombreux travailleurs tertiaires se rencontrent dans des salons partagés décontractés – ce qui

équivaut à du micro-coworking. Si les tendances mondiales (ex. le bond de 40 % de la demande IWG selon Colliers (Source:

www.collierscanada.com) se poursuivent, nous pourrions voir des multinationales louer des « modules » dans des centres de coworking

montréalais pour des équipes de projet, ou des départements entiers optant pour des bureaux flexibles. Cela brouille la frontière entre le

coworking et l'immobilier traditionnel.

3. Synergie immobilière. Les propriétaires sont susceptibles d'intégrer davantage le coworking. Plusieurs propriétaires de bureaux montréalais ont

déjà dédié des étages à des partenaires comme Spaces ou des coopératives locales. À l'avenir, nous pourrions voir davantage de ce modèle «

propriétaire-fournisseur de services » (comme le fait IWG (Source: www.cbre.ca). Pour les locataires, cela peut être bénéfique : plutôt que

d'agréger une seule grande soumission, une entreprise pourrait contracter avec un opérateur de coworking à l'intérieur de l'immeuble choisi en

fonction de la taille de son personnel. Cela pourrait également mener à davantage de conceptions d'immeubles hybrides flexibles : par exemple,

des rez-de-chaussée réservés à des restaurants publics ou des parcs de poche, des niveaux intermédiaires pour le coworking et des étages

supérieurs pour des locataires exécutifs stables – un usage mixte vertical.

4. Expansion suburbaine et rurale. L'idée de l'étude SCIRP selon laquelle le coworking favorise des réseaux plus solides dans les petites villes

(Source: www.scirp.org) laisse entrevoir un potentiel inexploité. Alors que les coûts urbains et les déplacements restent pénibles, les villages de

coworking se multiplieront probablement dans les zones de croissance suburbaines. Déjà, le taux de coworking de la ville de Québec (Bas-du-

Fleuve) dépasse Montréal selon certaines mesures (Source: www.scirp.org). Nous anticipons que davantage de startups locales et de pigistes à

Laval, Gatineau et au-delà rejoindront des communautés de coworking – possiblement en réutilisant des villes provinciales tranquilles (comme la
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mention de Sherbrooke ou Rimouski dans les sondages (Source: www.scirp.org). Pour les entreprises montréalaises, des partenariats avec ces

espaces de coworking suburbains pourraient permettre aux employés d'éviter les longs trajets certains jours, tout en restant partie intégrante d'un

réseau d'entreprise.

5. Évolution de la technologie et des commodités. Les espaces de coworking continueront d'innover en matière de commodités pour rester

compétitifs. Nous prévoyons une intégration accrue des technologies de santé/sécurité (entrée sans contact, surveillance de la qualité de l'air),

ainsi que des systèmes intelligents pour la réservation de bureaux et l'efficacité énergétique (capteurs IoT gérant l'occupation). Compte tenu du

climat montréalais, davantage d'espaces ajoutent des caractéristiques de bien-être sur place (ex. salles de yoga chauffées, douches à vapeur)

pour inciter les travailleurs à quitter leur domicile. La tendance au design lumineux et aux espaces verts (jardins verticaux, commodités pour

vélos) se développera, surtout dans les quartiers progressistes.

6. Services partagés et modèles communautaires. De nouveaux modèles émergent également. Par exemple, les « coopératives de coworking »

comme Nova HUB permettent aux membres d'avoir une propriété/participation partielle dans l'espace, favorisant une gouvernance

communautaire. Les réseaux d'abonnement (offrant une « carte d'accès » régionale/urbaine à plusieurs sites de coworking pour un seul tarif)

pourraient se développer – à l'instar des réseaux de salons d'aéroports. Certaines entreprises montréalaises encouragent déjà leurs employés à

« cumuler des milles » entre des sites de coworking partenaires dans le cadre de leur plan d'entreprise, augmentant ainsi l'utilisation des centres

plus petits.

7. Résilience économique. L'industrie du coworking semble mieux armée pour la volatilité que les bureaux autonomes. En période de

ralentissement, l'économie de coût relative et les engagements plus courts peuvent attirer les entreprises qui réduisent leurs effectifs ; en période

d'expansion, la disponibilité rapide peut absorber les croissances. La base industrielle diversifiée de Montréal (technologie, médias, éducation,

gouvernement) signifie que le coworking peut pivoter vers le secteur qui est en expansion. Par exemple, si la croissance manufacturière

s'accélère, des espaces de coworking près des parcs industriels (peut-être en réutilisant des structures adjacentes) pourraient voir le jour pour

les employés désirant des jours de bureau près des usines.

Défis : Tout ne sera pas simple. Les risques incluent une offre excédentaire dans certaines zones si trop d'espaces ouvrent, un retrait potentiel si

l'hybride devient du télétravail complet (peu probable compte tenu des tendances) et la concurrence des « bureaux virtuels » (cafés haut de gamme

ou halls d'hôtel servant de coworking informel). De plus, les espaces de coworking doivent maintenir une masse critique d'utilisateurs ; les petits

nouveaux ont connu des fermetures lors des changements de marché. Les déboires de WeWork en 2023 suggèrent que les grandes chaînes peuvent

se contracter rapidement. Mais les opérateurs locaux et de taille moyenne pourraient éviter la surexpansion et sont susceptibles de s'adapter.

Intégration du futur du travail : Le « bureau partagé » en 2026 pourrait également signifier des concepts de bureau plus largement intégrés. Par

exemple, les entreprises pourraient déployer des plateformes de bureau numériques s'interfaçant avec des réseaux de coworking, de sorte que le

calendrier d'un employé (système d'entreprise) réserve automatiquement des sièges de coworking les jours requis. L'appariement piloté par l'IA

pourrait optimiser quelle succursale ou quel site de coworking convient à l'horaire et à l'emplacement d'une équipe donnée. Dans les grandes

entreprises technologiques, des divisions internes de « Workplace as a Service » (WaaS) pourraient tirer parti du coworking en plus des bureaux

possédés pour optimiser l'immobilier. Si de telles tendances s'imposent, Montréal pourrait voir ses espaces flexibles licencier des logiciels et des

services de données autant que des sièges réels.

Quoi qu'il en soit, la trajectoire suggère que les espaces de travail partagés flexibles seront un pilier durable de l'économie urbaine montréalaise.

À mesure que le travail hybride s'installe comme norme, les travailleurs continueront de rechercher la variété – le choix entre travailler à domicile,

dans une tour de bureaux corporative ou dans une installation de coworking animée. L'écosystème montréalais – soutenu par un investissement

technologique continu, des incitatifs gouvernementaux (ex. expansion du transport urbain comme le REM) et une main-d'œuvre qualifiée et

multilingue – offre un terrain fertile pour que le coworking prospère.

Conclusion
Le marché des bureaux partagés de Montréal est passé d'un phénomène de niche à une pierre angulaire de son paysage commercial. Notre analyse

complète montre un secteur mature, résilient et aux multiples facettes. En matière de prix, Montréal offre des tarifs de coworking compétitifs (ex.

~250–300 $ CA pour un bureau libre) par rapport à d'autres villes canadiennes (Source: 2727coworking.com), avec des options diversifiées allant des

cafés économiques aux suites haut de gamme. En termes d'emplacement, les espaces parsèment chaque quartier clé – le cœur des affaires du

centre-ville, les corridors créatifs du Plateau-Griffintown et même les satellites suburbains – chacun répondant à des besoins distincts. Les données

jusqu'en 2025 démontrent une occupation et une croissance robustes : par exemple, les baux de coworking se sont renforcés malgré un

environnement de 20 % de vacance de bureaux (Source: 2727coworking.com) (Source: 2727coworking.com). Les sondages et les rapports d'experts

confirment que les préférences pour le travail hybride signifient une demande constante pour les « tiers-lieux » (Source: www.bnnbloomberg.ca)

(Source: www.collierscanada.com).
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Des startups aux multinationales, les organisations à Montréal ont adopté le coworking comme stratégie flexible. Des études de cas comme

Plusgrade et Cossette soulignent comment de vraies entreprises tirent parti du coworking pour économiser des coûts et évoluer en douceur (Source:

www.cbre.ca) (Source: www.cbre.ca). Les voix de l'industrie (CBRE, Colliers) prédisent unanimement un rôle durable pour le coworking : c'est un «

changement de paradigme » qui a gagné du terrain parmi toutes les tailles d'entreprises (Source: www.collierscanada.com). Parallèlement, les

comparaisons avec les baux traditionnels montrent de manière convaincante que la tarification groupée et l'adaptabilité du coworking offrent souvent

une valeur totale supérieure pour de nombreuses entreprises (Source: www.zemlar.ca) (Source: www.collierscanada.com).

En regardant vers 2026 et au-delà, les implications sont claires. Tant que la flexibilité et la collaboration resteront des priorités au travail, les

bureaux partagés prospéreront. La scène technologique en pleine expansion de Montréal, les signaux politiques favorables (ex. mandats d'utilisation

des bureaux) et l'affinité culturelle pour l'innovation renforcent tous l'avenir du coworking. Les innovateurs du marché sont susceptibles d'améliorer

encore le modèle – en intégrant des plateformes numériques, en s'étendant dans des régions mal desservies et en affinant les services axés sur la

communauté. Pour les entreprises évaluant leurs besoins en espace, la leçon est qu'un coworking bien choisi peut offrir un avantage concurrentiel

dans l'attraction des talents et la gestion des coûts.

En conclusion, l'espace de travail partagé idéal dépend de la capacité d'une organisation à faire correspondre son profil à la riche diversité des

offres montréalaises. Qu'il s'agisse d'un designer indépendant ayant besoin d'un loft créatif, d'une startup de cinq personnes souhaitant un étage

dédié à Griffintown, ou d'une équipe en télétravail cherchant une présence occasionnelle au centre-ville, Montréal propose désormais des options

adaptées à chaque besoin. Grâce à une comparaison minutieuse des prix, de l'emplacement, des commodités et de la culture, les entreprises

peuvent trouver des espaces de travail qui non seulement respectent leur budget, mais améliorent également la productivité et la satisfaction des

employés. Soutenu par des données de marché crédibles et des exemples concrets, notre rapport sert de guide pour naviguer dans le paysage

dynamique des bureaux partagés à Montréal, aujourd'hui et pour l'avenir (Source: www.cbre.ca) (Source: www.zemlar.ca).

Sources : Les informations détaillées de ce rapport ont été tirées d'analyses sectorielles (Colliers Canada, CBRE Canada, JLL), de publications

gouvernementales et immobilières commerciales, de recherches sur l'industrie du coworking et d'articles de presse pertinents. Les citations clés

incluent des perspectives d'entreprises de CBRE et Colliers sur le marché montréalais (Source: www.cbre.ca) (Source: www.collierscanada.com), des

sondages nationaux (Angus Reid, KPMG) sur les préférences en matière de télétravail (Source: www.bnnbloomberg.ca), des études universitaires sur

la dynamique du coworking (Source: www.scirp.org), ainsi que des analyses fondées sur des données réalisées par des experts du coworking

(Source: 2727coworking.com) (Source: www.zemlar.ca). Chaque affirmation ci-dessus est étayée par ces sources crédibles, comme indiqué. Tous les

chiffres sont à jour pour la période 2025–début 2026.

Étiquettes: espaces-de-bureau-partages, coworking-montreal, espaces-de-travail-flexibles, tendances-travail-hybride, immobilier-commercial,

bureaux-en-libre-acces, location-de-bureaux
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